
t rouîblée dans ses prières par cette
jWipel.Cê

"Que va-t-il devenîir sans moi
eili u mi ionîtanit les JutaIs de-

tgrés, elle Se retournia pour chercher
danis lit fouile celuii qui dlevant porter
à lit l'uttiîre gouverniante <le monîsieur
C.ap.oli le-s iîîstîunctiolis dle Maîriannie

.1 Rt iiiaide surtout àt Frati1-
çoiS0, luii criii-t-elle, que Ile chevet dli
lit (lit braîve hioiliiiic toit bieni élevé.

Il uliit jours aipr-ès-, mîouirut ilarni-
Sieur ('plît O lui avait elaîchié
<111e Mairianne u, paîr ma dé voîîeuîîent
sublime, était morte L ti place <le soit
iîîaitre ; muais il ni'avait pu: vivre
salis elle, sanis entenidre sa Voix,
sans se voir- eiit>iirý~ conistammizîent ile
.ses soins. Il était muort (leit in>
mîort du l'absence de Mar1mie 01or
t'Il *l'appelanit p>our <( n'elle luii dlonnâit
les tisaîîiies. que lii eu~suti i
vain Franuçoise Clmoiliî-z."

IVotif pleîîîez, EiiehEt je Ile
vois, mon récit ua guëui hi1 plaie qu'a-
valt flite ô* votre cSeur le (:u: 10ed
ce Jaiéa>a.eait HuIiard ; ... umomi
rmet. vous *emid 1: hi ovalce Là la
vertu '"
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Lui fortume ie n'était que firt
médiocre, uîah-oré les <l1rîs <le Plié-

rit.îwe <le sa femme <ju1il étajit pairvenui
111:îVcer. lorsquec sont heati.pere avait

été fralppa- parm hit iort. <'lune manière
si proimîptc et si terriblo. IDiun autre
côté', quoique le jettne négociaint eût
doilîli à sýoI uoumiierce touite l'extemî-
smol» possib>le, celte extenlsioi aivatit
dt-s bornîes iuiàl)os--s p>ar lat nature
miêiie de.s produits qu'il liîbriquaît et
par les besoimîs dut pay-S qu'il hiabitait.;
ces h>esoimms, litieliiit ie poui-
vident pas détpas.ser umue certaine coim-
sommmationi.

Il falitt joilîdre ii cilla les chuargecs de
sa, lituiille, et soiger depuis co0umîbienl
lieu de teumps il av.1it cséla gêné-
retlse soiatiî qui ]l liiisait tra-
va1iller pour soit :reet pour ses
$tLbtlrs.

Néanmoins, chaque ai ié,commmme
Ile prouvait soim inventaire, liai amenait
n11ue alinélioratiom notable, frunit de sout
éconîomie, de soit esprit d'ordre et dii
zèe merveilleux avec Il'quel le se-
coudait sa jeumme femmue. Car l'éeo-
nionie et l'esprit d'ordre cenitup)lent
hi valeur et les avanitag.es d'un objet.
Telle hunmhale étofli! htthilexmuciît ell-
ployée se pare ('ull luixe plus réel et
plus charmiant qu'unm tissu coûteux
Ulis en Soeuvre sants goût et sanus soins.
"I.lailne mnieux, disait FranikhIiui, unie
,luttme (le toile taillée par ume mige

iéagère, qu'une pièce dc veloums,
chIiiniée par %aie écervelée ; out
souarira de l'aîspect frais et gracieux
de la toile, tandis qu'avec dlégvoût oni
détournera les veux loin itl velours."

Certes, Fran;klini eût sathié avec
respect le lorgis dirigé pair l'active et
iumdlust riue Tiérèse-, car céatune

.1T 'U UNA.lj P'OURl TO(US.

sorte (te temple coîîsacrè àt l'ordre
et ài lit propreté. 1,Siîîîs doute, oit
lie retrouvait p>lus lii iinplieite sévère
et anîtiquec qui caractérimait <1uel<juem
allnées auîparavanit le Séjour de lai
ieille~ madiiio Ijorvîlliers. mi, 01n

revaîîche, les mleubles d'autrefois M'é-
taiet:t rajeuinisi par uni art ingéniieuxl,
Ott bien uavaient cédé la plitie àt deti

-1îts d'ngoût plus moderne, quoi-
q lie tout aussi simtple. IDes paniers
peinits, choisis IvvC tact, alliaiJilOit
les muîrailles (le leurs tentures pleines
de fri iclheur et d'éclat. D)es inousse-
Hiles brochée.4 retonbaietit en rideaux
autour (lest;iérs et partount let me.

risier, cet acajou de nos pays dut

chaises et Se dIressaut mi Inll;ts et el]
coîîmnxod0(es. Le petit salon oit fie
tenait d'ordinaire T'iîrêse était vrai-
muent ti l e~'cur de rec Ilrcîmhes
et del, toquetterie oets.lie bois
dle nover si beau de* ses taches grises
et ijOires auix tons vigoureux et g.la-
cés, avrait 14111uîî le bois de tous les»
mieules, et avait été travaillié par un
ouivrieIr dut pays, avte uni soin d'aui-
tant plus -ranîd qu'il s'agissait de
sat isfaire madamne l)orvillier.s ; enfin,
dles *jalousies domnnaient, duranît les
clîaletirs de l'était bonnle frai ucheur
.1 cette pièce exposée de laîçoit il lie
point perdre, l'hiver, un ic-Iul ravoîî
dut soleil de mîidi. C'est Ilà que *de-
Mttrait Thérèse, entourée de ses (on-
filiuts, touijours dtllmue éblouissante
proprette ; car elAique fois que, las
dle leurs jeux, ils retvena1.ient. prs d e
leur lucère, uaite toilette ,îuvler
paratit le désordre de leur vêteîmenîts
Il litlait les voir-, ces jolis petits ang1(es,
assis sur <les tabourets aux pieds ZDde
leur mère, et fe3uilletan lit g<ranîd
livre d'?imags, présent dii docteur
Dellove ! -A continuer.

LE DOCTEURl '1'lRI ONIe..

m ~, ai j,,, urieu.

"lie hiasardl volt quo ntous aurri-
Va siuoIS àt l'épioque oit le dlotteur se
-se trouvait au1 châtteau.

"Un soir, sir Lionmel dira'aire
avec moi tan~ promenade 'a cheval
dans lit camnpagneo, miais au lutiomeut
de partir jî'éprouvai de< si violentes

palptatins uel *je duts renoncer àt ce
plaisir :sir Lionel partitsel

MU moncile, qule je n'avais
voulu inmquié*ter, ie(- croyait ztlsenllteè
du châîteau.

lPlus calmle après unie heure de
reIpos, *î'. quittai mula i chamblre pour
aller le retrouiver.

li t' u et lui laisaient chaque
oir leur partie d'échecs dans un

petit sillon du re-de chaushée.
ITt, traversai eni hiéSitauît, et (<11118

l'obscurité, li salle det billard qui
ouvra i. Sur t te pièce.

Il Muie simple uportière de soie unle
séparait (les deux ainis que j'entmi-
dais clauser àt voix baise, j'ailaii entrer,
lorsque l'on prononça le ilomî de inai
chère petite Lucy ; unl irrésifitibie.
mouvement de curiosité m'arrèta.

"6 J'ai entendu dire siouvent que
l'oit tomibait foudroyé par ia éînio
tion au-dessus detî forces litiiuuîiuueiÂ,
et que lat terreur pouvait laire lI)I-II
clair ntos cheveux en quelques

si J suis encore àt ine denmamî<ler
commueiint *je nie sulis, pas morte ce soir'-
Il. <le dlé;ssoir.

IMon oncle venait dle détailler, en
termies techniqunes, touts les sy'mlptômes

jue- *J'é prouivaIi$, et il interrogeait soit
ami avec uie hésitation si donJloii
relise que sa voix tremblait: lorsque le
docteur Seziuipi lui dlit ces paroles qui
sont restées g1ravé os dans mna mémoire
eni lettres dle feni

IVolts connaissez aussi bienu qule
moi, mon amni, la situation dle ladv

46 tailcy, et le peît d'espoir qui lin.u
t este!; lit maladie Là pris depuis un
ai un caîractère tellement grrave
que notre scienice nie petit qiue lit
soula11ger *lans hi gunérir. Ce n'est
plus aujourd'hui qýu'une question del,

tep.Ce qjue vous i±mîr llnoil
pa~,uvre G1111uilhune. c'età (Ille f.:eItt

41 alèction devait être érdtie; lit
"petite Lute1 test d.'jLi Irappf e, n onl
pas elo'tlmuent eoinune :i iuire

41iais elle est 8i laible et si, eh( tivi-
que le traitemnimt serait ussi <l.-
gereux que la maladie mêume.
in(6 e Wîest le phlis sou vent qtî'.upra<

"de nîombreux et.sais que nious airru-
volus àt trouver Ile uuî'die:îineîît salaiî-
t4airet telle ou telle nature ; or, je

4vous le ré l)te, mon lionî Gui!1.laine,
lit petite Luev est tellamneait eliý tivt!
et nierveus m w n e *jh~itel.mi eli n-
ploYer aîvec elle It!.; Suhstuuaces lvs
plus actives eni parvil cas... Il tiii-
<i rait arriver pour ainsi ditv.' dii

4premier coupl ài trouver uni remumièIde
vitorieuxmi ex'c'Vrîîeutiitnt loue-

"temîps sur mie niatilire. itltIiii.lI
mniat semblable. Alhi! si l'tim l)oivaiL

"obtellîr ce jodhtt ie ne iolet pa's
"(<Ile 'eit:îîlit ne soit salir,"

Il Vous (lire ce qui se passa cmi Moi
lorsque j'entenidis cette horrible révé-
lationi, je nie smurais trouver des mots
et des phrases pour vous l'exprimer;
c'est en me trainatit sur les genoux,
eni m'accerochîaiiàlt aux meuîbles, et eni
dévorantt mies sanlots que je parvins

Lre gagnuer mon aippartemnît où *Je

14quîuîd je repris COnnIaissanceb
mon mari et mon onîcle (taiejit près-
de moi. Je n'eft'olriçaii de leur sourire
pýou-r détourner leur soîîpçoîts ; ils
iinorireit touIioui' ce qjui s'était

passé (lais cette lugubre nîuit
"Lie lendemain, ntous partinies

mour L~ondres, et huit jours aiprès notre
arrivée mon mari mourait des suites
d'unîe chute (le cheval.


